
« Albina, le girafe blanche qui voulait ressembler à une vraie girafe » Sept. 2010

• 2 personnages principaux (humains) : La Mamma

Le Griot

Comptine (la Mamma travaille en chantant) « Brousse, j’aime la brousse » (Chacun son tour 
en mimant : -y’a des lions, y’a des tigres, y’a des léopards !)

Philippe /  Griot :  Oui,  mais dans la  savane,  il  y a aussi  des girafes  !  Laissez-moi vous conter 
l’histoire d’Albina. Elle avait de grands yeux noirs, un long cou et quatre pattes bien solides. Elle  
aimait gambader sous le soleil de la savane. Elle était douce, tranquille et gentille...

Mais elle ne souriait jamais. Car elle tait blanche, toute blanche !

Moi / Mamma  : Un jour, Albina trouve une mare, et elle se voit dans l’eau. Elle se trouvait si 
bizarre, toute blanche, qu’elle resta très longtemps, sous le soleil, à se regarder.

Philippe / Griot : Non loin de là, un babouin l’observait. Et savez-vous ce qui arriva ? « Attention 
Albina, ne reste pas aussi longtemps au soleil ! IL VA TE BRÜLER LES FESSES; BIENTÖT TU 
AURAS UN DERRIERE TOUT ROUGE COMME MOI ! »

Moi / Mamma : (la girafe se retourne et on voit ses fesses rouges).

« Ah bah non ! Je ne veux pas de fesses rouges ! Moi je veux de jolies tâches brunes sur mon 
pelage ! » (Silence...)

Mais c’est bien sûr !

Philippe / Griot : Albina eut une idée : si le soleil peut changer la couleur de la peau, alors il suffit 
de s’asseoir au bon endroit pour que le soleil dessine de belles taches sur sa peau toute blanche ! 
Ainsi, elle ressemblera à une vraie girafe !

Moi / Mamma : Albina s’installa donc sous un arbre aux feuilles toutes rondes. Le soleil chauffa, 
chauffa, CHAUFFA !

Tant et si bien, qu’au bout d’une heure, elle entendit un grognement moqueur :

Philippe / Griot : Grrrrrrrrahahah ! Très réussi ton pelage de léopard ! Regarde toi donc !

Moi / Mamma : Mais je ne veux pas ressembler à un léopard ! Je veux ressembler à une vraie 
girafe ! RATE !

Philippe / Griot : Elle attendit que les taches disparaissent, et cette fois-ci, elle s’installa derrière 
les hautes herbes. Le soleil était de plus en plus chaud.

Moi / Mamma : Et savez-vous ce qui arriva ?



Philippe / Griot : « Oh ! Mais c’est Albina la girafe !Comme c’est drôle, tu as les mêmes rayures 
que moi maintenant ? »

Moi / Mamma : Mais Albina ne voulait pas ressembler à un zèbre !Encore raté !

Philippe / Griot :3 jours plus tard, elle choisit donc de s’installer sous les feuilles d’un grand arbre 
avec plein d’épines.

Moi / Mamma : Au bout d’une heure, elle entendit une drôle de mélodie :

Comptine : « Ah les crocodiles... »

Philippe / Griot : « Ouarf ouarf ouarf ! Très réussie ta peau de croco ! Un peu ridicule, mais super ! 
C’est pour faire rire les copains ? »

Moi / Mamma : Rien à faire ! Albina ne ressemblerait jamais à une vraie girafe ! C’est vrai, elle ne 
voulait pas ressembler à un léopard ! Ni à un zèbre, et encore moins à un crocodile !

Philippe / Griot : Les jours et les semaines passèrent. Le soleil était très très chaud, les lacs étaient 
presque à sec, et l’eau commençait sérieusement à manquer dans les rivières. Les animaux n’avaient 
presque plus rien à boire, et étaient très inquiets !

Moi / Mamma : Ils allèrent donc consulter l’animal le plus sage de la savane, Baron l’éléphant 
(djembé pour faire les pas !).

« La situation est grave ! Nous n’avons plus d’eau, nous devons déménager !»

Philippe / Griot : « Mais comment ferons nous ? Il fait bien trop chaud pour voyager ! »

Moi / Mamma : « Nous partirons de nuit ! Je vous montrerai le chemin ! »

Philippe / Griot : « Mais, Baron ! Tu es gris ! Nous ne te verrons pas dans la nuit ! A qui pourrions 
nous demander, alors ? »

Moi / Mamma :Tous les animaux voulaient mener le troupeau ! Mais aucun n'était visible de nuit !

Philippe / Griot : Aucun? Mais si ! Qui a un beau pelage tout blanc ? Qui est suffisamment grande 
pour qu'on la voit de loin ?

Moi / Mamma : Mais oui ! Albina ! Notre jolie girafe blanche ! Son pelage est si blanc, qu'il brille 
dans la nuit !

Philippe / Griot :  Albina se mit donc en marche, et tous les animaux la suivirent. Elle marchait 
devant, heureuse, la tête haute, très fière, très très fière d'être toute blanche ! 

Final : musique africaine et percussions


